ENSEIGNEMENT DE SPÉCIALITÉ
Economie Approfondie 

Il est demandé au candidat de répondre à la question posée par le sujet :

- en construisant une argumentation à plusieurs paragraphes (Vous pouvez  faire une introduction, développement et conclusion )

- en exploitant le ou les documents du dossier ;

- en faisant appel à ses connaissances personnelles.
II sera tenu compte, dans la notation, de la clarté de l'expression et du soin apporté à la présentation..

SUJET 1 

THÈME DU PROGRAMME : 

Stratégies d’entreprises et politiques de concurrence dans une économie globalisée 

SUJET :  Pourquoi les entreprises disposant d’un pouvoir de marché  ne sont-elles  pas pour autant totalement « faiseuses de prix » ? 

Ce sujet comporte un document

Quand vous achetez votre voiture chez Ford ou Toyota, vos hamburgers chez McDonald ou Quick, ou votre ordi​nateur chez IBM ou Apple, vous traitez avec des entre​prises suffisamment importantes pour modifier le prix du marché. La plupart des marchés de l'économie sont domi​nés par une poignée de grandes entreprises, souvent deux ou trois seulement. Bienvenue dans votre monde, celui de la concurrence imparfaite. [...]

La concurrence imparfaite prévaut dans un secteur si les vendeurs ont, de manière isolée, un certain contrôle sur le prix de leur produit.

La concurrence imparfaite n'implique pas qu'une entre​prise ait un contrôle absolu du prix de sa production. Pre​nons le marché du cola, où Coca-Cola et Pepsi ont à eux deux la plus grande part de ce marché, et où la concur​rence imparfaite règne manifestement. Si le prix moyen des autres producteurs de soda est de 75 cents, Pepsi peut fixer le prix d'une canette à 70 ou 80 cents et rester une entreprise viable. Mais elle pourrait difficilement placer le prix d'une canette à 40 euros ou à 5 cents parce qu'à ces prix elle disparaîtrait du marché. Nous voyons donc qu'une entreprise en concurrence imparfaite peut en par​tie fixer librement ses prix, mais pas totalement.

De plus, le degré d'arbitraire sur les prix diffère d'un sec​teur à l'autre. Dans certains secteurs, où règne la concur​rence imparfaite, le degré de pouvoir monopolistique est très faible. Par exemple, dans le commerce de détail des ordinateurs, une différence de prix de quelques pour cent a généralement un effet significatif sur les ventes de l'en​treprise. Par contre, dans le secteur monopolistique de la distribution de l'électricité, des modifications de 10 ou plus du prix du kilowattheure n'auront à court terme qu'un faible impact sur les ventes de l'entreprise. Il est important de comprendre que la concurrence impar​faite n'exclut pas une rivalité féroce sur le marché. Les participants luttent avec acharnement pour accroître leur part de marché. À nouveau, une rivalité intense ne doit pas être confondue avec la concurrence parfaite. La rivalité inclut une grande variété de comportements, de la publicité qui tente de déplacer la courbe de demande à l'amélioration de la qualité de la production. »

 Paul A. Samuelson et William D. Nordhaus, Économie, 18' édition, Economica, 2005.
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SUJET 2 

THÈME DU PROGRAMME : 

Economie et démographie 

SUJET : Vous montrerez que la gestion du système de santé est confrontée à la question de l’articulation entre une  régulation marchande et régulation administrée. 

Ce sujet comporte deux documents
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Document 1 : 

Document 2 : 

Aux Etats unis, l’offre de soins est principalement privée, et 75 % des Américains sont couverts par une assurance santé privée. Dans ce cadre, c’est au marché qu’est confiée la régulation du système […] Sur le marché de la santé, on pensait que la régulation viendrait de la rencontre entre l’offre et la demande[…] Mais ce n’est pas ce que l’on a constaté. Du fait de la capacité de l’offre médicale à induire la demande, les prix sont restés élevés et les actes très nombreux. L’augmentation  très forte des dépenses de santé aux Etats Unis a mis les assureurs en danger en menaçant leur rentabilité. Au cours des années 1990 notamment, les assureurs privés ont de plus en plus participé à l’organisation de l’offre de soins par la mise en place de filières ou de réseaux intégré de soins d’une part, en définissant et en imposant certaines pratiques médicales d’autre part 

[…] Dans les système nationaux de santé (comme en Grande Bretagne), au contraire, la régulation est organisée par le financeur public. Elle peut prendre des  formes relativement radicales : définition de pratiques médicale imposées soumises à contrôle et à sanction, limitation des  budgets […] La rationalisation des dépenses et la définition a priori des dépenses permettent de limiter les dépenses publiques consacrées à la santé, mais conduisent au rationnement quantitatif des soins. Faute de moyens suffisants, les hôpitaux sont conduits à inscrire les patients sur des listes d’attente pour accéder aux soins courants. 

Bruno PALIER, La Réforme des systèmes de santé, PUF,  coll. Que sais-je ?, 2010.
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